
 

PULVERIERES – HAMEAU DE LESPINASSE 

 

Dans l'avant propos il est fait état d'un certain Jacques Martin ayant fréquenté l'école du 

village. 

Il ne s'agit pas de l'artiste et humoriste célèbre, né en 1933 à Lyon, mais tout simplement de 

l'instituteur qui a enseigné à Pulvérières  depuis 1969 et « rendu son tablier » en 1980. 

La tenue de l'instituteur (photo) ne figurait d'ailleurs en rien un enseignant des années 40. 

C'est mon ami Jacques, par ailleurs ex maire de Pulvérières , qui a caché pour nous le 

parchemin à l'endroit dont nous étions convenus. 

Les autres indices étaient tous contenus, soit dans la dictée, soit dans l'élément sonore, mais 

dans le plus grand désordre, bien sûr. 

- Pul (le club) a bien reçu un trophée au rugby 

- Lucie, ( il s'agit de Lucie Aubrac ) a effectué une visite émouvante. Qui dit Lucie Aubrac dit 

résistance…  et donc recherche d'un haut lieu de la résistance, proche de Pulvérières : Lespinasse 

- Sur le site de Lespinasse il y a un puits, dont la chaîne n'est effectivement pas rouillée. La 

mauvaise orthographe du mot puits (Puy) devait orienter les chercheurs vers la chaîne des Puys, 

et donc cerner la région. 

-  Monique a été nommé maire : la faute n'a pas été relevée par l'instituteur… volontairement 

Monique était un des pseudos de résistant de Gabriel Montpied, lequel n'a pas été élu, mais 

nommé maire de Clermont-Ferrand, pour son premier mandat. 

 Quant à la dictée, elle émanait (fictivement) d'un certain Milamo, de son vrai nom Jean 

Lesme, exécuté le 1 mars 1944 dont la stèle a trouvé place au hameau. 

 

- Difficile d'évoquer le grèbe huppé sans que soient mentionnés les étangs de Pulvérières. 

- Le vieux tilleul qui trône au hameau de lLespinasse est censé avoir été planté lors d'une 

campagne «ormes et tilleuls» orchestrée par Sully sur le territoire. 

- cote 867 est l'altitude de la cache du parchemin presque au bout de l'impasse. 

- Je suis derrière les barbelés. En effet si la bouteille n'est pas apparente au premier regard, 

l'entrée de la niche où elle se trouve est protégée par une petite frise de barbelés, un rappel de 

la déportation de d'hommes et femmes du hameau. 

Le clin d'æil CHIFOUMI : pierre, feuilles, cisailles… pour couper les barbelés, même s'il en était 

nul besoin !  

Mais ce résumé est loin de valoir le document, ô combien complet, adressé par l'un d'entre vous 

 

L'avantage était, bien sûr, dans le camp des asceisites du Puy de Dôme, mais il s'en est fallu de 

peu. Trouver un partenaire dans le département concerné n'est pas le plus simple, sauf peut-

être de contacter un élu via l'onglet ASCE-URASCE du site de la FNASCE. 

Merci à tous pour votre enthousiasme. 

 
 



 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 


